[image: Sur la route (Fiche de lecture)]



    
    [image: Page de titre]

  



    
    
      [image: À propos de la collection]
    
  
Jack Kerouac
Écrivain américain



    
    
    
      	
        Né en 1922 à Lowell dans le Massachussetts
      

      	
        Décédé en 1969 à St. Petersburg en Floride
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres : 
        	
            Sur la route (1957), roman
          
	
            Mexico City Blues (1959), poésie
          
	
            Les Anges de la désolation (1965), roman
          



      

    



    Jack Kerouac est né à Lowell, dans le Massachussetts, en 1922. Issu d’une modeste famille de Canadiens francophones, Jean-Louis Kerouac (de son nom d’origine) deviendra l’un des principaux écrivains de la Beat generation avec William Burroughs et Allen Ginsberg. 

    Ses romans (Les Clochards célestes, 1958 ; Le Vagabond solitaire, 1960 ; Big Sur, 1962) évoquent ses voyages à travers les États-Unis et critiquent le mode de vie américain. Mal adapté aux étouffantes conventions sociales de son époque, Kerouac cherche son salut dans l’alcool, les drogues, la spiritualité (bouddhisme) et les voyages. Maitre à penser de la jeunesse américaine des années 1960, Kerouac meurt en 1969, usé par l’alcool.

  
Sur la route
Les tribulations de deux anticonformistes



    
    
    
      	
        Genre : roman autobiographique
      

      	
        Édition de référence : Sur la route, traduit de l'anglais par Jacques Houbard, Paris, Gallimard, coll. « Folio Plus », 1960, 386 p.
      

      	
        1re édition : 1957
      

      	
        Thématiques : voyage, société américaine, liberté, marginalité, fuite
      

    



    Sur la route (1957) évoque les tribulations de Dean Moriarty (Neal Cassady) et Sal Paradise (Kerouac lui-même), deux jeunes hédonistes anticonformistes, dans l’Amérique puritaine de la fin des années 1940. Sillonnant le pays en autostop, en car ou en voiture, ils se lancent dans une quête floue, mouvementée et existentielle à l’aspect parfois mystique.

    Ce roman autobiographique, remanié plusieurs fois avant d’être édité, a valu à son auteur un immense succès et est considéré comme l’un des plus représentatifs de la Beat generation.

  
RÉSUMÉ



    
    LE DÉBUT D’UN LONG VOYAGE 



      
      Sal Paradise, un jeune universitaire bon vivant et apprenti écrivain qui vit chez sa tante dans le New Jersey, rêve de voyage. Il fait la connaissance d'un étrange personnage venu de l'Ouest, Dean Moriarty. Les deux hommes écument les bars de New York en philosophant et projettent de se retrouver à Denver. 

      En juillet 1947, avec seulement 50 dollars en poche, Sal se lance sur la route pour fuir la grisaille de la ville et son conformisme. Il est à la recherche d’une vie plus libre, moins soumise aux carcans de la société. Son premier voyage est un échec, mais il repart dès le lendemain, bien décidé à faire escale à Denver où l'attendent ses amis. Il passe par Chicago où le be-bop (courant musical né dans les années quarante) qu'on joue dans les bars l'émerveille. Il est tour à tour pris en autostop par des routiers, des cowboys, des travailleurs itinérants et des fermiers.

      À Denver, Sal séjourne chez son ami Chad, puis dans l'appartement huppé des parents de son camarade Tim Gray. 

      Son ami Carlo Marx, un jeune universitaire déluré, lui téléphone pour l’inviter à le rejoindre. Dans un sous-sol, Sal retrouve Dean et Carlo, occupés à leur nouveau passe-temps : « communiquer de façon absolument sincère et absolument exhaustive » tout ce qui leur passe par la tête, à grand renfort de benzédrine (une sorte d’amphétamine, p. 68). Le trio et quelques amis passent leurs soirées à faire la fête et à discuter. 

      Après une virée dans la vieille ville minière de Central City, Sal décide de quitter la région, accompagné de Rita Betencourt, une fille « simple et sincère » avec qui il a vécu une brève histoire (p. 89), pour se rendre à San Francisco.

    

    LA CALIFORNIE, LA VIRGINIE ET NEW YORK



      
      Sal retrouve son ami Rémi Boncœur qui vit et travaille dans la banlieue de San Francisco comme « agent de police supplétif » (p. 99). L'oisiveté de Sal, qui passe ses journées à « boire du café et à gribouiller » des scénarios pour Hollywood, est mal vue par la compagne de Rémi. Il est donc contraint de travailler avec son ami. Mais, alors qu’ils devraient surveiller des baraquements fréquentés par des marins de passage, ils préfèrent boire avec eux, délaissant leur ronde. L'ambiance se dégradant chez Rémi, Sal décide de partir comme il est venu : en pleine nuit et par la fenêtre.

      Dans un car pour Los Angeles, Sal s'éprend d'une jolie Mexicaine, Terry. Ils passent deux semaines ensemble. Ils tentent, en vain, de trouver du travail à Hollywood, errent à deux le long des routes et dans des motels, et restent quelques temps à Sabinal, dans la famille de Terry. 

      Sal finit par trouver du travail en tant que ramasseur de coton et semble avoir atteint un équilibre. Mais, après avoir fait l'amour une dernière fois, Terry et lui se quittent sans trop de regrets. Sal reprend alors son périple. Il fait un bout de chemin avec un clochard fascinant (« le spectre de Susquehanna », p. 159), médite sur la sombre sauvagerie de l'Est à travers l'histoire et rentre chez sa tante.

      Dean, qui vient de quitter sa femme, sa fille et son boulot sur un coup de tête, rejoint Sal en Virginie chez le frère de ce dernier. Dean est un hédoniste (à la recherche du plaisir) convaincu qui est également en quête de plus de liberté. Il a acheté une voiture, renoué avec son ancienne petite amie, Marylou, et sillonne désormais le pays avec elle et Ed Dunkel, un ami d'enfance qui fuit lui aussi sa nouvelle femme. La joyeuse compagnie aide le frère de Sal à déménager, puis rentre à New York. 

      Après un court séjour émaillé de beuveries, de concerts de jazz et d'excès, ils repartent vers la Nouvelle-Orléans où les attend Old Bull Lee, un mystique cultivé mais rongé par l'héroïne. Après quelques nuits de débauche, on leur fait comprendre qu'ils ne peuvent pas rester. Dean, Marylou et Sal reprennent alors la route.

      En traversant à toute allure le Texas puis la Californie, Dean revient sur son enfance difficile en compagnie de son père alcoolique, qu'il croit reconnaitre dans chaque vagabond. À San Francisco, alors qu'ils n'ont plus d'argent, Dean décide brusquement de les laisser tomber pour rejoindre sa femme Camille.

      Sal et Marylou restent quelques temps ensemble, puis elle le quitte à son tour. Sal, amer et affamé, retrouve Camille et Dean, devenu vendeur de cocottes minute. Ensemble, ils font une belle virée, puis se séparent en pensant ne plus jamais se revoir.

    

    LE COLORADO, L’ILLINOIS ET NEW YORK



      
      Au printemps 1949, Sal retourne à Denver, mais il s'y retrouve seul et déprimé. Il n'est plus qu'un « homme blanc désabusé » (p. 280). Il repart à San Francisco où Dean remplit mal son rôle de père de famille : il fume du « thé », c’est-à-dire de la marijuana, à en devenir fou et reste partagé entre Camille (avec qui il ne cesse de se disputer) et Marylou (à qui il demande de l'abattre). Les « deux anges déchus de la nuit de l'Ouest » (p. 295) élaborent alors le projet de partir en Italie avec l'argent que Sal vient d'obtenir pour la publication d'un livre. Malheureusement, leur rêve ne se concrétisera pas. Après quelques soirées avec leurs anciens amis, le duo repart vers New York.

      Débarqués à Denver par un couple qui ne les supporte plus, ils se disputent et Dean fond en larmes. Les deux hommes, épuisés, font deux escales. 

      Ils se rendent au bureau de tourisme avec une voiture volée et acceptent de prendre en charge une Cadillac remplie de collégiens jusqu’à Chicago. Dean roule comme un fou, sans dormir ni céder le volant, et ils arrivent en un temps record à destination (après une escale dans un ranch, une dangereuse sortie de route et un passage au commissariat).

      Après avoir déposé les collégiens, Dean et Sal passent la nuit dans les bars de Chicago à boire et à danser. Le matin, ils livrent la Cadillac dans un piteux état. Ils partent ensuite en car jusque Détroit, passent la nuit dans un cinéma et arrivent en autostop à New York. Dean rencontre Inez, « une brune opulente » (p. 383), lui fait un enfant et tente de régler par téléphone son divorce avec Camille qui vient d'accoucher. 

      À New York, Dean mène une vie simple et rangée : il vit avec Inez et travaille dans un parking. Une nuit, méditant sur la destinée, la vitesse et le temps qui passe, Dean se dit qu'ils finiront peut-être par « fouiller les poubelles » (p. 390) et que ça pourrait être ça la vraie liberté. Sal repart seul pour Denver où il retrouve quelques amis dont Tim Gray, Ed Dunkel et Stan Shepard. Après une semaine festive où l'ancien groupe semble s'être reformé, Stan, Sal et Dean décident de se rendre dans le Sud en direction Mexico.

    

    LE MEXIQUE ET NEW YORK



      
      Malgré ses campagnes pauvres et endormies, le Mexique répond à leurs attentes. À Gregoria, ils rencontrent Victor qui les invite chez lui, leur procure du « thé », puis les emmène au bordel. Les trois hommes quittent la ville à regret et continuent leur périple. Ils finissent par atteindre Mexico, ville fascinante et sauvage. Mais, peu de temps après, Sal tombe malade. À son réveil, Stan est déjà parti et Dean s'apprête à faire de même.

      Sal regagne New York tant bien que mal en automne. Il y rencontre une fille prénommée Laura. Entretemps, Dean a épousé Inez, mais il l'a quittée le soir même pour rejoindre Camille à San Francisco. 

      Un jour, en rentrant chez lui, Sal découvre Dean qui semble détruit, vaincu. Peu après, Rémi Boncœur (devenu un bourgeois « gras et triste », p. 477) propose à Sal et à Laura d'assister à un concert de Duke Ellington, mais il refuse d'emmener Dean. Ils l'abandonnent donc triste et seul au coin d'une rue. Plus tard, Sal médite sur un quai du New Jersey : il se rappelle ses voyages et a une pensée spéciale pour Dean Moriarty (qu'il n'a jamais revu) et pour son père (qu'ils n'ont jamais trouvé).

    

  
ÉTUDE DES PERSONNAGES



    
    SAL PARADISE (LE NARRATEUR)



      
      Sous ce pseudonyme se cache l’auteur de ce roman autobiographique. Sal est également l’abréviation de Salvatore (« le sauveur », en italien) et Paradise renvoie à l’idéalisme du héros qui part vers l’Ouest (et le Sud) à la recherche d’une vie plus libre (le paradis perdu de sa génération).

      Cet apprenti écrivain (qui cite volontiers Dostoïevski, London, Steinbeck et Céline) se lance sur la route en compagnie de Dean pour fuir la grisaille et le conformisme qu’il impute à New York (il habite chez sa tante dans le New Jersey). Comme Dean, c’est un aventurier et un bon vivant qui aime la nuit, les voyages, la fête et les nouvelles rencontres, mais sans cesse, il reste en deçà des excès de son ami (comme en témoigne par exemple sa timidité lors de ses relations sexuelles avec Marylou, p. 203, ou sa relative prudence au volant). Passif et dominé, il se laisse volontiers entrainer par Dean, mais conserve toujours son regard critique.

    

    DEAN MORIARTY 



      
      Ce personnage (directement inspiré d’un des amis de Kerouac, Neal Cassady) forme avec Sal Paradise (le double de l’auteur) le duo principal de Sur la route.

      Dean, avec ses longues rouflaquettes (p. 19), ses vêtements systématiquement tachés ou déchirés et son allure peu soignée, incarne le mauvais garçon. Il a passé une enfance difficile avec un père alcoolique, puis en maison de correction. C’est un marginal porté sur

      
    

    CARLO MARX 



      
      
      BON À SAVOIR : LES PERSONNAGES À CLÉS


          
          
          
          
        

    

    OLD BULL LEE (WILLIAM BURROUGHS) 



      
      
      
    

    RÉMI BONCŒUR



      
      
    

    LES FILLES 



      
      
      
    

  
OEBPS/index.html

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  



OEBPS/Images/PagesPromoEpub_LPL.jpg
LePetitLittéraire.fr c’est:

Plus de 500 livres analysés

De maniére claire et synthétique

Téléchargeables en 30 secondes






OEBPS/Images/Sur-la-route-de-Jack-Kerouac-Fiche-de-lecture-POD_PageTitre.jpg
FICHE DE LECTURE

DOCUMENT REDIGE PAR MAEL TAILLER
MAITRE EN LANGUES ET LITTERATURES FRANGAISES ET ROMANES
(UNIVERSITE DE LIEGE)

Sur la route

JACK KEROUAC

PetitLittéraire





OEBPS/Images/Sur-la-route-de-Jack-Kerouac-Fiche-de-lecture-A4_Cover_Epub.jpg
DOCUMENT REDIGE PAR MAEL TAILLER

Sur la route

JAck KEROUAC

PetitLittéraire





